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QUEL CATHOLICISME DOIT ÊTRE LE NOTRE

S'il faut en croire certains apôtres, la religion ne doit

pas prendre tout l'homme ni toute la vie, mais une part
seulement. On la loge tout en haut de l'édifice humain,

dans un étage supérieur, où on l'entoure de respect, à con-

dition qu'elle n'en sorte pas. A cet étage, l'homme est

catholique ; à tous les autres il est homme, citoyen, tout ce

que l'on veut, tout, excepté catholique.
Vous avez entendu parler des modernistes d'Europe,

gens très-savants et très-avisés, fort supérieurs, disait-on là

bas, aux théologiens attardés dans les vieux principes tradi-

tionnels, qui faisaient deux parts de leur esprit, l'une où ils

vénéraient au nom de la foi tous les dogmes enseignés avant

eux, l'autre où ils démolissaient -impitoyablement au nom

de la science toutes les vérités qu'ils avaient adorées par

la foi.
On a dit que nous n'avons pas de modernistes ; des

modernistes intellectuels, je le crois sans peine ; c est un

fléau dont nous ont préservé sans doute la vigilance de nos
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